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Une collection pour les enfants dès 7 ans, initiée par l’association ”Les petits citoyens”



Agathe
9 ans, en CM1

On dit de moi que je suis : 

…Une rebelle qui parle fort et se mêle 
tout le temps de tout et qui est toujours 
là pour ses amis en cas de coup dur.

Arthur
11 ans, en CM2

On dit de moi que je suis : 

…Un aventurier, toujours prêt à  
partager avec ses amis toutes  
ses découvertes ! 

Gary
8 ans, en CE2

On dit de moi que je suis : 

...L'intello de l'équipe, un peu beaucoup 
geek aussi, que je serai astronaute et 
que je suis quand même grand malgré 
ma petite taille ! 

P'tite Marianne
7 ans, en CE1

On dit de moi que je suis : 

…Un véritable pot de colle surtout 
pour mon frère Arthur. Je suis aussi 
curieuse et chipie à la fois et change 
d'avis tous les jours. 

Choum

Sarah
10 ans, en CM2

On dit de moi que je suis : 

…Une originale, qui ne fait rien comme 
les autres et qui aime s'engager pour 
des causes justes.

Ma devise : à tout âge, il faut se rebeller ! 

Ma devise : qui ne risque rien, n'a rien !

Ma devise : c'est en cherchant que l'on trouve !   

Ma devise : changer d'avis, c'est la vie ! 

Ma devise : s'engager, c'est le pied !   
Ma devise : waouff !



En France, comme dans de nombreux autres pays dans le monde,  
les femmes doivent se battre pour obtenir les mêmes droits que les hommes  
et parvenir à l'égalité des sexes. Mais d'ailleurs, qu'est-ce que c'est au juste  

l'égalité entre les filles et les garçons ? Comment a-t-elle évolué ?  
Et ailleurs, comment ça se passe ? 

Ce nouveau numéro de ta collection devrait apporter des réponses à certaines 
de tes interrogations et te permettre d'avoir une idée sur la question.

 

Au programme : 
C'est quoi l'égalité Filles-Garçons ?  p. 7 
Si différents et pourtant si proches  p. 9 

Une femme présidente, c'est possible !  p. 11 
Le même salaire pour le même travail  p. 13 

Des métiers pour tout le monde  p. 15 
Les sociétés matriarcales  p. 17 

Combattre les idées reçues  p. 19 
Le sport pour tous  p. 21 

Le mariage pour tous  p. 23 
À la maison, c'est tout le monde pareil !  p. 25 

L'objectif : 
Mieux comprendre ce qui se cache derrière l'égalité Filles-Garçons !

L’égalité Filles-Garçons



C’est quoi l ’ égalité 
Filles-Garçons ?



C’est quoi l ’ égalité 
Filles-Garçons ?

: Sarah, je viens de lire un article. Il paraît qu'il y a de plus en plus 
D'ÉGALITÉ ENTRE LES FILLES ET LES GARÇONS. Tu sais pourquoi, toi ?

: Bien sûr ! Nous les filles, nous sommes plus reconnues aujourd'hui  
qu'il y a un siècle. 

: Ah oui ! Et qu'est-ce qui te fait dire ça, au juste ?

: Plein de choses. Il y a 70 ans par exemple, les femmes françaises  
ne pouvaient pas voter pour élire le président de la République. 

: Mais pourquoi elles n'avaient pas LE DROIT DE VOTER comme  
les hommes ? 

: C'est parce qu'à l'époque, les gens pensaient que les femmes 
n'étaient pas capables d'avoir une opinion politique et que leur avis 
n'avait pas d'importance.

: C'est n'importe quoi ! Regarde, nous, par exemple. Ce n'est pas parce 
que nous sommes des filles que l'on ne peut pas réfléchir. Je sais  
ce que je veux et je n'hésite pas à donner mon avis. 

: Je sais bien Agathe ! Et justement, c'est pour ça que l'on dit que l'égalité 
entre les garçons et les filles a progressé. Aujourd'hui, les femmes 
ont le droit d'avoir un avis et de le dire haut et fort, alors que ce n'était 
pas le cas il y a quelques années.

: C'est donc ça l'égalité entre les garçons et les filles, c'est lorsque 
chaque personne, peu importe son sexe, a le droit de penser et de vivre sa 
vie librement ? 

: Oui, en quelque sorte. Les femmes d'aujourd'hui ont le choix de travailler,  
de se marier ou de divorcer… Les filles sont beaucoup plus libres qu'avant 
et elles ont les mêmes droits que les garçons. C'est ça, entre autres, l'égalité !
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: Hé, les amis, c'est quoi pour vous la différence entre une fille et un garçon ?

: Nous les filles, on aime la mode, les belles coiffures et les films d'amour, 
alors que les garçons n'aiment pas trop ça…

: Je n'en suis pas aussi sûr que toi, P'tite Marianne. On peut très bien être 
un garçon, et aimer les mêmes choses que les filles. Moi par exemple, j'aime 
bien regarder les comédies romantiques. Je trouve ça trop drôle. 

: Arthur a raison. Il n'y a qu'à regarder autour de nous pour s'apercevoir 
que beaucoup de garçons aiment aussi la mode et les belles coiffures.  
Ce n'est pas seulement réservé aux filles. 

: C'est vrai ! En fait, la seule chose qui distingue les filles des garçons,  
c'est leur sexe. Pour le reste on est presque pareilS. C'est ça ?

: Oui ! On ne peut pas définir un garçon par sa manière de parler,  
de s'habiller ou de se comporter. Chaque personne est différente.  
Il y a des garçons qui ont les cheveux longs, et des filles qui ont les cheveux 
courts par exemple. 

: C'est comme les garçons qui portent des vêtements plutôt fille et les filles 
qui portent des vêtements plutôt garçon. Je crois que chacun est libre  
de s'habiller et de se coiffer comme il en a envie. 

: Le problème quand une fille fait la même chose qu'un garçon, on dit tout 
de suite que c'est un garçon manqué. Et moi, j'aime bien jouer aux jeux 
vidéo de combat et ce n'est pas pour ça que j'ai envie d'être un garçon. 

: Je te comprends ! Moi, j'aime bien le football et pourtant je reste une fille 
quand même. 

: Le plus important, P'tite Marianne, c'est que tu sois bien dans tes baskets  
et que tu fasses ce que tu aimes.

Si différents  
et pourtant si proches !
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: Aujourd'hui, j'ai appris qu'il n'y a jamais eu de femme présidente  
en France. Vous pensez que ça arrivera un jour ?

: Sûrement. La loi française autorise les femmes à se présenter  
aux élections présidentielles, donc c'est possible. 

: En 2007, Ségolène Royal aurait très bien pu devenir la première 
présidente française. C'était la première fois qu'une femme parvenait  
à atteindre le second tour des élections présidentielles en France.

: Tu sais P'tite Marianne, certains pays sont déjà présidés par une femme. 

: Ah oui ? Lesquels ?

: L'Argentine par exemple, mais c'est le cas aussi du Brésil ou du Costa Rica. 

: Tu oublies Angela Merkel, la chancelière. Elle est chef du gouvernement 
de la République fédérale d'Allemagne, un rôle très important dans ce pays. 

: Est-ce que ça veut dire que les femmes sont plus intelligentes qu'avant ? 

: Pas du tout ! C'est juste que maintenant, tout le monde reconnaît 
leurs capacités.

: Les gens commencent à comprendre qu'une femme peut aussi  
diriger un pays. Comme les hommes, elles savent prendre des décisions  
et imposer leurs idées.

: De toute manière, je pense que le plus important lorsque l'on est le Président 
ou la Présidente, c'est de savoir apporter son aide à son pays, et ça, peu importe 
son sexe.

: Tu as tout compris, P'tite Marianne !  
Les gens se moquent de plus en plus de savoir si c'est un homme ou une femme.  
Ils ne votent pas pour une personne, mais pour des idées politiques. 

Une femme présidente, 
c’est possible !





Le même salaire pour 
le même travail 
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: Hier soir, j'ai entendu mes parents discuter de leur salaire.  
D'après ce que j'ai compris, ma mère touche moins d'argent que mon père, 
et pourtant elle travaille autant que lui. Tu sais pourquoi, Sarah ?

: En France, les hommes et les femmes ne sont pas forcément traîtés 
de la même manière au travail et souvent pour faire la même chose  
les hommes gagnent plus d'argent que les femmes.

: Ah bon ! Mais pourquoi ?

: Il y a plein de raisons, et elles ne sont pas toujours justes.  
Par exemple, de nombreuses personnes pensent que les femmes  
préfèrent s'occuper de leurs enfants plutôt que d'aller travailler dehors.

: Ce n'est pas très juste ! Ça donne l'impression que le travail d'une femme 
est moins important que celui d'un homme, alors que ce n'est pas vrai. 

: Tu as tout compris ! Et même les diplômes ne changent rien à la situation. 
Aujourd'hui, les femmes qui font de longues études et ont les mêmes 
diplômes que les hommes ne sont pas payées comme eux. 

: Je n'en reviens pas ! C'est vraiment un manque de reconnaissance.  
Et que penses-tu des femmes qui ne travaillent pas tous les jours,  
c'est-à-dire à temps partiel, du coup, elles sont moins payées  
que quelqu'un qui travaille à temps complet ?

: Oui, surtout qu'elles ne décident pas toujours de travailler à temps partiel. 
C'est souvent leur employeur qui leur impose ce choix. 

: Et tu penses qu'il y a un moyen de changer les choses ?

: Oui, mais il faudrait d'abord qu'on arrête de penser que les femmes 
ne sont là que pour s'occuper de leurs enfants. Ce serait déjà un bon début. 
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: Sarah ! Est-ce que tu savais qu'une femme pouvait devenir soldat ? 

: Bien sûr ! C'est comme les femmes sapeurs-pompiers ou celles qui travaillent 
dans la police. 

: Moi, je pensais que c'était des métiers réservés aux garçons. 

: Ah oui ! Et pourquoi ?

: Parce que ce sont des métiers où il faut avoir de la force et où il faut 
prendre des risques.

: Oui, ce sont des métiers très difficiles, mais certaines femmes ont envie 
de les pratiquer. En plus, tu ne choisis pas ton travail parce qu'il est difficile, 
mais parce qu'il te plaît.

: Je suis d'accord avec toi. Donc, ça veut dire que si je veux devenir maçonne, 
par exemple, rien ne m'en empêche. 

: Absolument. Grâce à l'école, les filles et les garçons apprennent les mêmes 
choses. Comme ça, il n'y a pas de différence tu peux choisir ce que tu as envie 
de faire plus tard. 

: C'est super bien ! Par contre, si j'ai envie de faire un métier de garçon, 
plus tard, les gens risquent de me regarder bizarrement ?

: Peut-être, mais ça n'a pas d'importance. Toi, tu feras quelque chose  
qui te plaît, c'est l'essentiel. 

: Tu as raison, et ça ne m'empêchera pas de rester moi-même.

: Bien évidemment. Ce n'est pas parce que tu es maçonne que tu n'es plus 
une fille, il y a bien des garçons qui sont esthéticiens. 

: C'est comme mon cousin, il est en train de passer un diplôme pour devenir 
sage-femme. Avoue que ce n'est pas très courant pour un garçon.

: C'est même plutôt drôle ! On pourrait l'appeler un “sage-homme “.  
D'ailleurs ma voisine conduit bien des camions !

Des métiers pour 
tout le monde 
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: Agathe, est-ce que tu sais que dans le monde, il existe des SOCIÉTÉS 
MATRIARCALES ?

: Matriarquoi… Je ne sais même pas ce que ça veut dire…

: En fait, ce sont des sociétés où les femmes ont plus de pouvoir  
que les hommes. C'est le contraire des SOCIÉTÉS PATRIARCALES, 
où ce sont les hommes qui dirigent la famille. 

: Trop bien ! Mais elles sont où, ces sociétés matriarcales ?

: Un peu partout. Il y en a en Chine, en Inde ou en Afrique,  
mais elles sont de plus en plus rares.

: Et c'est quoi les différences entre notre société et les leurs ?

: Ça dépend desquelles, mais pour la plupart, la femme occupe 
le rôle du chef de famille. C'est elle qui donne son nom à ses enfants 
et non les hommes. 

: En fait, ce sont des sociétés où les femmes ont le rôle de nos pères ?

: C'est ça. C'est elles qui sont responsables de toute leur famille, 
aussi bien de leurs enfants que de leurs parents. 

: J'imagine que ça doit changer beaucoup de choses pour les hommes. 

: Oui. Ils n'ont pas leur mot à dire sur la plupart des décisions prises 
et ils ne peuvent même pas intervenir dans l'éducation de leurs enfants.

: Ce n'est pas très juste quand même… Et pour les couples ça se passe 
comment du coup ?

: Euh ! Je crois que les hommes sont un peu mis de côté…

: Ce serait quand même mieux d'avoir une société où les hommes 
et les femmes seraient totalement égaux, où il n'y aurait pas plus de pouvoir 
pour l'un ou pour l'autre. 

Les sociétés 
matriarcales
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: Tu sais, P'tite Marianne, les femmes ont plus de mal que les hommes 
à accéder à des postes à hautes responsabilités.

: Oui, je sais. C'est à cause des PRÉJUGÉS et de tout ce que les hommes 
pensent sur les femmes. En France certains hommes restent quand même 
très MACHISTES.

: Machiste, qu'est-ce que c'est ?

: Ce sont des hommes qui pensent qu'ils sont supérieurs aux femmes 
et qu'ils valent mieux qu'elles. 

: Je ne suis pas d'accord avec toi. Depuis l'année dernière,  
par exemple, il y a autant de ministres femmes que de ministres 
hommes dans le gouvernement.

: Peut-être, mais si tu regardes dans les grandes entreprises,  
il y a quand même plus de patrons que de patronnes. 

: C'est vrai, il y a de nombreux hommes qui n'aiment pas être dirigés 
par une femme. Du coup, elles occupent moins souvent ce genre de poste.

: Moi, je ne comprends pas pourquoi les hommes réagissent comme ça ?

: C'est parce que pendant très longtemps, ils pensaient que les femmes 
étaient moins compétentes. Du coup, ils trouvaient qu'ils étaient mieux 
placés qu'elles pour prendre des décisions.

: C'est n'importe quoi ! Les femmes aussi sont capables de diriger 
et d'assumer de grosses responsabilités.

: Bien sûr, mais à l'époque, personne ne s'en rendait compte. Heureusement, 
les idées des gens changent et les femmes prennent de plus en plus 
d'importance dans la société. 

Combattre 
les idées reçues



Le sport pour tous



21

: Dis, Arthur, toi qui aimes le sport, est-ce que tu connais des femmes 
championnes ?

: Oui, il y a Marion Bartoli qui fait du tennis, Camille Muffat qui fait  
de la natation, et Lucie Décosse qui fait du judo… En fait, il y a plein de femmes 
sportives de haut niveau et dans plusieurs disciplines.

: Pourtant, c'est plus les garçons qui aiment le sport.

: Pas toujours. Les filles comme les garçons ont la chance de pouvoir 
pratiquer tous les sports.

: Ah oui, alors comment tu expliques qu'il existe des sports qui sont surtout 
pratiqués par des filles ?

: Hum ! Je ne suis pas aussi sûr que toi. Tu as des exemples ?

: Plein. L'équitation, la danse ou la gymnastique. Avoue que ce sont 
des sports principalement féminins. 

: Peut-être, mais tu as plein de garçons qui les pratiquent également. 
Aux Jeux olympiques, les femmes et les hommes sont séparés, mais 
pratiquent les mêmes activités sportives. 

: Tu vois ! On sépare les filles et les garçons.

: Oui, parce que leur force physique est différente. Ils font comme 
ça pour que tout le monde puisse avoir sa chance. 

: Bon ok, tu as raison. C'est vrai que le sport est l'une des seules 
activités où personne n'est choqué de voir une femme faire de la boxe 
ou jouer au football. 

: Oui, mais c'est normal. Ce qui compte dans le sport, c'est surtout l'état 
d'esprit et l'envie de se surpasser. Et puis, tout le monde pratique un 
sport au moins une fois dans sa vie. C'est à toi de trouver celui qui te 
plaît…

Le sport pour tous



Le mariage pour tous
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: Ce week-end, je vais assister à un mariage entre deux hommes.

: Super ! C'est toujours beau à voir un mariage.

: Oui, mais tu es sûr qu'il s'agit bien d'un mariage entre deux hommes ?

: J'en suis sûre à 100%, pourquoi ?

: Non, parce que je pensais que le mariage c'était seulement entre  
un homme et une femme.

: Tu oublies que depuis cette année, la loi française autorise le mariage 
entre deux personnes du même sexe.

: Tu n'étais pas au courant, Gary ?

: J'en avais entendu parler, mais je ne savais pas trop si ça existait vraiment.

: Eh bien tu le sais, maintenant. Sinon, vous en pensez quoi du 
MARIAGE POUR TOUS ?

: Moi, je trouve que c'est une très bonne chose. C'est la preuve  
que tu as le droit d'aimer qui tu as envie d'aimer, et ça, peu importe son sexe. 

: Je suis d'accord avec toi. En plus, ça donne la chance à n'importe  
qui, fille ou garçon, d'être ce qu'il a envie d'être. 

: Exactement ! Ça montre bien, que ce n'est pas aussi évident de dire 
précisément ce qu'est être une fille et ce qu'est être un garçon. 

: Hum ! Je ne vois pas trop ce que tu veux dire…

: Les gens ont longtemps cru qu'un garçon, devait forcément tomber 
amoureux d'une fille et qu'une fille, devait être amoureuse d'un garçon. 
Maintenant, on s'aperçoit que ce n'est pas le cas.

: C'est sûr que ça change beaucoup de choses, car dire “être un garçon, 
c'est comme ci“ et “être une fille, c'est comme ça“ n'a plus beaucoup de sens !

: C'est surtout la preuve que l'amour n'a rien à voir avec le sexe  
de la personne qu'on aime. C'est avant tout une question de sentiment  
et d'envie. 

Le mariage pour tous
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: J'ai entendu dire qu'il n'y avait que les filles qui s'occupaient du ménage. 
C'est n'importe quoi. À la maison, mon papa aussi passe l'aspirateur et fait 
la vaisselle.

: C'est la même chose chez moi. Le mien, il adore faire la cuisine,  
par exemple.

: En fait, le problème ce sont LES IDÉES REÇUES. Beaucoup de gens 
pensent qu'il n'y a que les femmes qui font quelque chose à la maison 
et que les hommes sont juste là pour donner des ordres.  
Alors que ce n'est pas vrai du tout.

: Ils verraient mes parents, c'est pas du tout comme ça ! Chez nous, 
c'est maman qui commande et elle n'hésite pas à nous disputer si on ne fait 
pas ce qu'elle demande. 

: Ma mère est comme ça aussi. L'autre jour, elle a disputé mon papa 
parce qu'il restait collé devant la télévision. 

: C'est marrant parce que chez moi, c'est papa qui est comme ça avec 
maman. Ça l'énerve, parce qu'il est toujours devant l'ordinateur. 

: En fait l'important, c'est de se partager les tâches.

: Je suis d'accord avec toi. Il y a quelques années, les hommes 
continuaient de croire que les femmes devaient rester chez elle pour 
s'occuper de la maison et des enfants. Maintenant, les papas s'occupent 
aussi de nous et nos mamans peuvent être plus indépendantes... 

: C'est sans doute parce qu'il y a de plus en plus de femmes qui se sont 
mises à travailler. Avant c'était surtout le mari qui ramenait de l'argent 
à la maison et du coup il avait plus de pouvoir. Aujourd'hui les rôles 
sont partagés entre les deux parents à la maison, et c'est tant mieux !

: C'est vrai, les pères veulent aussi participer à la vie de leur famille. 
C'est top car j'adore passer du temps avec mon papa !

À la maison ,
c’est tout le monde pareil







En suscitant le questionnement, le débat et la curiosité au travers  
des textes et des illustrations, cette collection contribue au développement  

d’une citoyenneté active dès le plus jeune âge et donne à travers  
ces ouvrages le goût de lire et de réfléchir.

Dès 7 ans 
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